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Redonner vie

Activité physiqueet rencontre vont de pair.Jouerensemble,

s'entraîner en équipe ou faire du vélo avec des amis crée

dans la commune des réseaux d'intérêts partagés,
renforce la perception communautaire et contribueà la qualité

devieet d'habitat.

Texte: Max Stierlin; photo: Ueli Kânzig

Des
mères defamille poussant leur landau se retrouvent sur la

place dejeu. Des enfants s'amusent à la piscine et sautent du

plongeoir avec audace. Des personnes d'un certain âge se

promènent le long du ruisseau et profitent de l'air printanier en

évitant les skateurs qui sillonnent les trottoirs. Des cyclistes se rassemblent

sur la place du village pour une sortie sur leurtoute nouvelle

monture. Dans la cour de l'école résonne en journée le tumulte des

récréations et le soir, des groupes de jeunes s'entraînent dans la

halle de sport. Quelques garçons perfectionnent leur maîtrise de la

planche à roulettes devant l'église alors qu'un groupe de femmes

équipées de bâtons de marche nordique se dirige vers la proche
forêt. Pas de quoi détourner l'attention des enfants qui s'adonnent à

grands cris aux joies du foot sur la pelouse de l'école.

Des espaces souvent disputés
Ces instantanés du quotidien montrent que toutes les classes d'âge
de la population sont en mouvement d'une quelconque manière.

Aujourd'hui, le travail est moins exigeant physiquement, ce qui
laisse de l'énergie pour se dépenser avec enthousiasme. L'âge

n'entrave ni l'activité physique ni le dynamisme: c'est une chance! Cela

représente cependant de nouveaux enjeux pour la commune,car le

sport informel nécessite de l'espace.
En mettant à disposition les infrastructures adéquates, les

communes sont depuis toujours les promoteurs les plus importants du

sport en Suisse. Elles construisent et entretiennent les halles de

sport et terrains de football, ainsi que-selon leur taille-les patinoires

et les piscines. Ces structures sont mises à la disposition de la

population sportive à un prix avantageux, voire gratuitement. Les

communes méritent donc un grand merci!
Les espaces propices à l'activité physique, autres que ces

aménagements spécifiques, sont tout aussi cruciaux: places dejeu pour
enfants, chemins de randonnée, pistes cyclables,cours d'école, parcs,

terrains de football, surfaces asphaltées, etc. Ces éléments sont
souvent (trop) rares alors que de nombreux utilisateurs les réclament.

Cinq stratégies pour plus de mouvement
Oue peut donc faire une commune pour proposer suffisamment

d'espaces propices à l'activité physique? Dans une publication ré¬

cente (voir encadré), le Service des installations sportives de l'OFSPO

résume les stratégies possibles pour la promotion de tels espaces.

• Créer de nouveaux espaces propices à l'activité physique: c'est la

tâche des urbanistes et des propriétaires fonciers. Il faut, par exemple,

prévoir des places dejeu dans un environnement résidentiel et
des terrains dejeu et de football dans le voisinage. Ces aménagements

doivent être planifiés,financés et réalisés à temps.
• Relier les espaces propices à l'activité physique existants: les aires

dejeu petites et isolées peuvent être améliorées si on les relie les

unes aux autres. Il peut s'agir de voies piétonnes protégées des

routes à grande circulation, de passerelles ou de larges trottoirs.
Les enfants doivent bénéficier d'un accès sécurisé, sinon ils ne

pourront pas aller jouer seuls. Ceci s'applique aussi à l'accès aux
chemins de promenade pour les personnes à mobilité réduite.

• Mettre en valeur les espaces propices à l'activité physique
existants: souvent, des mesures simples suffisent à transformer des

espaces inutilisés ou dépréciés en des lieux animés, par exemple

par l'utilisation multifonctionnelle des espaces verts urbains ou

ux quartiersI



en associant jeu, sport et nature. Une ville améliore sa qualité de

vie lorsqu'elle favorise le jeu et l'activité physique. Les couleurs, la

joie de vivre, le jeu, l'amusement, le plaisir de se défouler et de

montrer ce dont on est capable: voilà qui crée des espaces de vie

et de la qualité d'habitat.
Réinterpréter les infrastructures existantes comme espaces
propices à l'activité physique: cela nécessite des idées innovantes et

audacieuses souvent déjà mises en œuvre. Il peut s'agir d'un
circuit de slalom de canoë-kayak sur la rivière traversant la ville, de

l'utilisation temporaire d'un terrain à bâtir ou d'un parcours
d'escalade sur un mur de soutènement. Nous voyons tous les jours
comment les enfants et les jeunes s'approprient les espaces
urbains avec créativité et ingéniosité. Foot de rue et beach volley
dans les friches industrielles, tournois de volleyball sur la Place

fédérale ou skateboard sur l'escalier de l'église: l'enthousiasme de

la jeunesse pour les activités collectives est débordant.
Mieux utiliser les espaces existants: les halles de sport doivent-
elles rester fermées pendant les week-ends et les vacances? Pourquoi

ne pas optimiser l'occupation des halles de sport pour ac¬

cueillir plus d'équipes? Ne faudrait-il pas accrocher un panneau
«Accès souhaité!» dans les cours d'école? Pourquoi les enfants ne

pourraient-ils pas, les dimanches de pluie, utiliser les halles de

sport sous surveillance? Les nombreuses possibilités sont peu
onéreuses, mais précieuses pourtous.

Ces cinq stratégies visent à offrir jeu, sport et activité physique à la

population la plus large possible pour plus de rencontres, de joie de

vivre, d'à musement et de détente.

Ce qui plaît aux uns...
Mais comment transformer des espaces en zones de rencontre? Les

parents trouvent que leurs enfants doivent pouvoir se défouler de

temps à autre. Les enfants profitent de toutes les occasions pour
découvrir, oser et expérimenter. Escalader la barrière, dévaler le

toboggan, se cacher dans les buissons ou patauger dans la boue, le

tout accompagné de cris et de piaillements joyeux: il faut bien crier

victoire quand on est un vrai héros! Les jeunes s'encouragent et

s'applaudissent bruyamment quand ils jouent au ballon. Les balles
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rebondissent contre les murs, les skateboards crissent lors des
cascades osées. C'est la vraie joie de vivre, le plaisir d'être ensemble.
Pour eux en tout cas!

Pour d'autres, cela peut déplaire. Les automobilistes doivent rouler

lentement dans ces zones ou faire un détour. Les riverains d'une

place de jeu apprécient peu les exubérances vocales des enfants. En

quittant la halle de sport, les jeunes discutent bruyamment de leur

match, ce qui n'est pas sans agacer les voisins. En été, ils restent à

bavarder et à rire jusque tard le soir. Ah, si seulement ce n'était pas
directement sous les fenêtres de l'immeuble!

Négocier les changements
La participation contribue à ce que les changements soient acceptés

par les personnes concernées. Certains critères doivent être

respectés poury parvenir. Forts de leur expérience dans ce domaine,
Daniel Lehmann et Daniel Wiener du bureau de conseil «ecos», nous
résument les conditions nécessaires:

• Ancrage politique: une participation loyale doit pouvoir
s'appuyer sur une adhésion politique claire au processus de participation

et sur des objectifs politiques contraignants.
• Implication précoce: l'implication des groupes d'acteurs et d'intérêts

devrait se faire à un moment où la possibilité d'influencer le

processus est encore la plus grande possible. Lorsque des

concepts détaillés sont finalisés, il est généralement moins facile
de les remettre fondamentalement en question. La participation
à un stade tardif se limite ainsi souvent à une critique du projet et

rend moins probable une participation constructive, condition
sine qua non de l'adhésion aux résultats finaux.

• Transparence sur les possibilités et les limites de la participation:
il convient d'informer les participants de la marge de manœuvre
existante pour leur éviter defaux espoirs. De nombreux processus

participatifs négligent cet aspect, risquant de créer une grande
frustration chez les participants. Ceux-ci doivent aussi avoir à l'esprit

que les suggestions de la population ont valeur de recommandations

aux urbanistes et aux décideurs. Les décisions sont prises

par les assemblées ayant une légitimation démocratique.

Boutique OFSPO

Espaces propices à l'activité physique
dans les communes
Le Service des installations sportives de l'OFSPO, sensible

aux nouvelles tendances, a rédigé un fascicule qui traite
des infrastructures aptes à stimuler l'exercice physique à

grande échelle. A corn mander sur Internet (Fr. 25.-, frais de

port exclus):

www.basposhop.ch

• Approche transparente des résultats: les participants doivent
être clairement informés de la procédure et de la manière dont
seront traitées leurs préoccupations. Il convient de montrer
comment elles ont été intégrées dans les conceptions. Lorsque des

suggestions ne peuvent être prises en compte, il faudra le justifier.

C'est à cette seule condition que les participants pourront
comprendre pourquoi leurs préoccupations ne peuvent éventuellement

pas être entièrement considérées.

• Timing et orchestration: un bon timing pour des mesures de

communication et de participation ciblées est déterminant pour
le succès des processus de participation. Une orchestration sur

mesure est nécessaire pour éveiller et entretenir la motivation
des participants. L'expérience contribue à ce que le processus soit
mené avec toute l'attention et le doigté nécessaires,

Connaître le chemin est une chose, parvenir au but en est une autre.
Collaborer avec des personnes convaincues permet de susciter
l'enthousiasme des riverains,des politiques et des urbanistes pour un

projet comm un. Les obstacles existent, sans compter le scepticisme
et le refus de certains. Adopter la bonne méthode est donc primordial.

La brochure «Espaces propices à l'activité physique dans les

communes» contient à ce sujet de précieux conseils.

«Les zones de rencontre sont modifiables»

Jürg Stähli, responsable de projet au Service de l'urbanisme

de la ville de Berne, parle de l'importance de la participation

des résidents à l'aménagement des quartiers.

Ou'est-ce qu'une zone de rencontre? De manière générale, un

espace routier est destiné au trafic et à ses autres usagers. Dans les

quartiers résidentiels, une zone de rencontre est un lieu de rendez-

vous pour ses habitants et un espace de jeu et d'activité physique.

Comment est-elle reconnaissable? Afin de prévenir à temps les

différents usagers de la route, toutes les zones de rencontre en ville
de Berne sont désignées par les mêmes éléments (panneaux
«20 km/h», bornes en béton) ou marques au sol (revêtements
différents, co u I e u rs d iffé re ntes).

Le point

Ouipeut espérer la création d'une zone de rencontre dans son quartier?

Une zone de rencontre peut uniquement voir le jour
lorsqu'une majorité d'habitants en exprime le désir et s'engage à

assumer la responsabilité d'une utilisation commune de l'espace

routier. L'impulsion initiale doit provenir des riverains. La priorité
est donnée aux routes de quartier qui nécessitent un investissement

réduit et qui améliorent la qualité de vie du plus grand nombre

possible de familles.

Un réaménagement engendre desfrais. Que se passe-t-il si un quartier

n'a plus vraiment besoin d'une zone de rencontre parce qu'iln'y
vit, parexemple, presque plus d'enfants? Les zones de rencontre ne

sont pas construites pour l'éternité. Les éléments et marques qui
les composent peuvent être facilement enlevés. Les moyens limités

à disposition servent ainsi à d'autres projets. Un espace peut
être réaffecté lorsqu'il n'y a plus d'enfants.

Contact:juerg.staehli@bern.ch
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